
LE RÉVÉRENDISSIME PÈRE THEISSLING 291

Suvre géniale des Suisses catholiques, si entreprenants et
énergiques. Il aimait à y envoyer des étudiants se tremper
dans cette atmosphère d'étude religieuse intense, pour la
lutte contre le protestantisme et le rationalisme allemands.

C'est bien la marque d'un homme d'initiative, de celle
qu'on dit propre à l'âme dominicaine, et qui consiste à rejeu-
nir les idées et les formes anciennes en les adaptant aux be-
soins nouveaux; de l'homme persévérant à réaliser un projet
méthodiquement étudié sous ses aspects divers, et, dès lors,
incapable de céder devant les difficultés. Bien des oeuvres
sont dues à cette énergie patiente, entre autres: le Couvent
de Zvolle, vrai modèle d'architecture et d'art religieux, tout
à fait conçu pour faciliter la vie conventuelle et liturgique,
comme aussi le labeur intellectuel et les recherches de la
science. L'audacieuse création d'un séminaire national au
Vénézuéla, tenu par nos Pères de la Province de Hollande,
est une autre preuve de la fécondité de cet esprit, soutenu
par un talent supérieur d'organisation, ou mieux encore, par
un zèle apostolique vraiment dominicain. Malheureusement,
les révolutions politiques et la passion antireligieuse ont
réussi à renverser l'ouvre destinée à la rénovation chrétien-
ne de ce peuple. Malgré cet échec, une institution analogue,
issue de la même pensée, a été fondée au Pérou, en vue de
la réforme morale et doctrinale du clergé de ce pays. Ajou-
tons à ces travaux, les missions aux Antilles Hollandaises et
celle, bien autrement difficile de Porto-Rico.

Appelé par ces divers travaux à traiter avec les autori-
tés civiles, chez lui ou, plus souvent, à l'étranger, notre nou-
veau Maître-Général s'est montré habile diplomate. Il lui
fallut se plier à des conditions de vie fort diverses, se prêter
aux situations les plus complexes. Mais à l'énergie et la
prudence il sut allier la douceur et la mansuétude, éviter
tout heurt ou froissement quand il fallait toucher à des in-
térêts ou à des préjugés éminemment susceptibles. Il avait
appris d'avance à connaître à fond et à manier sûrement une
science subtile: la psychologie des peuples et des personnes;
il sait encore s'adapter à tout et à tous, rester d'humeur tou-
jours égale et d'amabilit6 parfaite, gagner la confiance et
inspirer le respect.g

Un homme de cette trempe était tout désigné pour la
mission délicate de Visiteur. A ce titre, il a parcouru les


